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La Fra&ce et l'Aziffletem 

COMPLBAldON DÜ COMMSBCB MX- 

TERIÉÜB DS L’AnoI.STXRBB 

ET LA France depuis 18»6 

De U ‘•RepubUqne KncçùM 

M. Edmond Théry, ne TonhaC 
rien laisser dsnsrombreetdABir- 
eox de poosser à fond la déM** 
stration. qu'il a entreima» dnm» 
i'^Ecouomiste Européen.'* du» 
yéritablin résultats téctm» 
écOToinique. français rint w In 
terminer par une comparaaon 
déctaÎTe et du pins hant intéeeC 

L'école libre-échani^iste a bien 
sourent, et pendant lonctempav 
argumenté contre la doctnae 
protectionniste en lui opposant 
l'exemple de l’Angleterre libr^ 
échangiste et les résultats de son 
commerce extérieur. Pendant 
longtemps, c'était presque un 
axiome que ai l'Angleterre était 
un pays de grande exportation, 
cela tenait exclusiTement à son 
système économique et à sou 
obstination libre^hangiste. 

C’est en vain qne nous répou* 
dions qu’il n'en était rien, qne 
l’immense commerce extérieur de 
l'Angleterre tenait surtout à ce 
qu'elle était un |)a 7 s de transit 
et le grsnd convoyeur du monde 
entier, mais que son régime ne 
lai donnait aucun avantage sur 
nons pour ses exportations. Les 
chiffres paraissaient donner rat* 
son à la doctrine anglaise et les 
libres-échangistes n’en voulaient 
pas démordre. 

Mais voilà qn’anjourd'hui les 
chiffres eni-mèmes se retournent 
contre la thèse classique et il 
faut bien, cette fois, ouvrir les 
yeux à l'évidence. 

Eemercions M. Edmond Théry 
de l'avoir fait ressortir d’une 
façon lumineuse en comparant le 
mouvement du commerce extér¬ 
ieur des deux pays à trois épo¬ 
ques difiérentes ; en 1886, en 
1892, date de notre réforme écono- 
miqnd, et en 1899. 

11 résulte des tableaux dressés 
par M. Théry qu’entre 1886 et 
1892, c’est-à-dire après nos prem¬ 
iers relèvements de tarif aur les 
blés, le bétail,*le sucre, les expor¬ 
tations de la France avaint d^jà 
augmenté de 12.08 pour cent 
pendant qne celles de l'Angle¬ 
terre n'augmentaient qne de 7.88 
pour cent. 

Après 1892, c’est-à-dire en 
plein fonctionnement de notre 
nonveau régime donanier, les 
mêmes résultats s’accentuent 
bien davantage: de 1892 à 1899, 
les exportations françaises ont 
gagné 12 36 pour cent, tandis 
que les exportations anglaises 
progressaient à peine de 0.67 
pour cent. Pour l’ensemble des 
deux périodes, c’est-à-dire de 
1885 à 1899, le gain total de nos 
exportations a été de 26.26 pour 
cent contre seulement 8.10 pour 
cent pour les exportations an¬ 
glaises 

Si l'on veut se rendre un 
compte plus exact du mouve¬ 
ment économique des deux pays, 
il faut creuser davantage encore 
leurs tableaux de douane et 
dresser leur balance commerciale 
en mettant en présence la mouve¬ 
ment des importations et celui 
des exportations. 

On arrive alors à cette consta¬ 
tation saisissante que l’Angle¬ 
terre a TU son dracit annuel 
s’élever de 2 milliards 488 mill¬ 
ions en 1886 à 8 milliards 311 
millions en 1892 et au chiffre 
efirayant de 4 milliards 791 
millions en 1899. Pendant ce 
tcmps-lA la France voyait le sien 
s’abaisser de 1 milliard en 1885 
à 727 millions en 1892 à 818 
millions en 1899. 

Le secret de cette triomphante 
comparaison est facile à trouver 
et M. Edmond Thé^ l'a tout de 
suite découvert. « la balance 
commerciale se tonme de pins 
contre l’Angleterre, c'est qu’elle 
a sacrifié son amcnlture à son 
industrie, ce qoi la condamne à 
payer chaque année des sommes 
énorme à l’étranger pour son 
alimentation. O’est ainsi que 
son importation de produits ali¬ 
mentaires est passée de S mill¬ 
iards 426 millions en 1886 A 


Dornsana VmrtUM 


En les troupsa >1 lises 

; sont entrée» A TWn-Tsi» et se 
! sont ensuite portées sn ascoort 
de rasairsl ^ymoor. qui est cer¬ 
né entTv Pékin et Tien-Tsin. On 
dit que les Chinois ont 360,000 
hommes sons les armes et qne 
les provinces du Sud vont aussi 
se lever. 

L’accord parait compromis en¬ 
tre les puissances. 

Au Transvaal, les Bœrs conti¬ 
nuent à prendre des convois, A 
i-onduire avec succès leur guerre 
de guerrillas. Rien d’ailleurs de 
bien saillunt. 

Dans la ]>oi>Uque, la nonvelle i 
du jour est la nomination de M. ^ 
Dernier d-puté de St. Hyacinthe 
couiuie ministre à Ottawa en 
remplacement de Sir Joly de 
Lotbinière. 


D es soumissions oacbe^M, SD 

double, pour la fourniture du 
charbon et du boit de ehauSiim (meeore 
an^laiae) deetiné au chanffiige de tout lee 
édificee militairee à Winnipeg, Manitoba, 
pour lee 12 moii commen^t, le 1er 
juillet 1900, eeront reçaea jiiaqa'àiamodi, ' 
le 30 juin courant. Liée eounuMimu 
devront être marqué à l’angle supérieur 

S ache de l'enveloppe “Senmiation ponr 
is de chau^e,''rt adr c wées à l’hon¬ 
orable Ministre de la Milice et de la 
Défense k Ottawa. 

On peut obtenir des fonnnles im¬ 
primées de seumission en s'sdreaaat au 
soussigné k Ottswa, ou au bureau de 
l'ofticier oumniandant le district qui 
dunneia tous les renseignement voulus 
Aucune soumission ne sera reçue ai 
elle n'est faite sur la formule imprimée 
fournie par le département, et nulle 
soumission ne sera prise en oonsidération 
si U formule imprimée * eat changée de 
quelque manière que oe soiL 
Chaque mumisaion devra être aooom- 
iiagnée d’un chèque aco(f>té pat une 
banque canadienne inoorporée, pour une 
somme égale k cinq pour cent de U valeur 
du combustible k fournir et payable k 
l'ordre de l'honorable Ministre de la 
Milice et de la Défense. chèque aéra 
confisqué si le soumiHioanafre refnse de 
signer le contrat sur demanda de ce faire. 
Si la soumission n'est pas acceptée le 
chèque sers remis. 

Le départemout ne s'eimage k accepter 
ni la plus basse ni aucune des eoumusiona 

D. A. MACDONALD, Lt-CoL, 

Inten^t Militaire. 
Déjwrtement de la Milice et de la Défense. 
Ottawa, 12 juin 1900. 


BONNE PRECAUTION 

Une bouteille de baüme bhu- 
MAL ne conte que 26c. Âyez-en 
tonjonre une Mateille chez vous. 
Lee rhnmee qn’il gnérit vous 
guettent constamment. 

BesUopaDt de la Feuille d'Ërable 

254 RUE MAIN 
Ib tkei ds la gars di H. P. Viuiisg. 


Madame Martbll. prop, 


Le but de ce reatannnt est de fournit 
des repu de première qualité, à des prix i 
modérés : le betoia t’ta faisait aentir de¬ 
puis longtemps dans oe quartier. 

Dejeunera, I^onehes, Dinera, et Thés, 
aux heures baUtuelles.—Repu {weperés 
ra|iidement sur ovmmaode. 

Salles séparées pour damea, et per¬ 
sonnes deeirant être seules. 

Coftfiseria, Fntita de mison. Cig-w 
cigarettes et Tsbaca, 


Avis «en par k préssmta donné, qne en 
luena ds twiards inévttablu dans U ri- 
•kusu du réclamaboM, dans ka en- 
Làta fixés |H>ur Aseûuboin Est, k 
ContasisMM nommée jw Lutüm Pbtesr- 
Gsa eow k Oiaod Sceau dn Canada pour 
«oseote ki rdelsnistinns des Métis nés 
Jane ka Terrkuires de Nurd-Oueet entra 
k Itt da iailkt 1370 et k fin de 1886, 
•aam bin qne les récUmatwee qui poor- 
tasenS être iaitu par les raprésentanta 
des Metk née dans l'épuqu fixée et dé¬ 
cédée dipaii, M pKirra être rMwlue aux 
divan endroits fixée qui rekent dam ka 
dktTMta d‘«miaibi>ine et d'Alberta aux 
date pticadmameht detignéu par Avis 
Publie de fbonotable l'iilfucd ttfton, toi- 
nistta da l'Intérieur, en date du 6 Mars 
1900. 

Sa euoaéquence. avis rabeéquent est 
twéeentaaiaot donné, que JaiMS Andrew 
JoeaphMcKwuia et James Walker, Boa- 
Tan; deox des Oontmueaim préâtéa, aa- 
root présents aox piaoes sous-aentiou- 
néee, aux daUs on envima des dites datu 
fixées, dans k bot d'entendra k preuve 
et de déctdar, du ditee réckaatioiu. 

DISTRICT D ASSINTBOINB 

Toucbwnod Hills- 28 juin 1900. 

Swift Curnoê—2 juiDst 1900. 

Haple Craek—4 juillet 1900. 

MedicifM Hat—7 juilkt 1900. 
DI8TRIT D'ALBERTA 

Lethbridga—10 juillet 1900. 

McLe»d—12 juillf t 1900. 

Punober Orstot—IS juillet 190U. 

CalgatT—21 juillet 1900. 

Ismombs—2o juillet 190U. 

WetaakiairiD—SI juillet 1900. 

Dubanml—1 Août 1900. 

Eklnaonton—7 Août 1900. 

St. Albert—13 Août 1600. 

Uc St. Anne—28 Août 1900. 

Port SeskatadiewHii ~8 Septembre. 

Victoria—13 Septembre 1900. 

Iac Iü Bkdte—24 SeptMubre. 

Athabeska lamdirg—120etobre 1^00. 

Eldmondon—18 Octobre. 

JAME:.'' ALLEN SMART, 
Député, Ministre de iTnterienr. 

Ottawa 7 jnm 19<Xl. 


AVIS. 


H. Cbérias arb<>ricul|6ar echenille et 
emoude lee arbren de tAutea emences k 
des prix i^oMables. i] eMmuni des der¬ 
niers modàlii d’outils de k villa de Pa¬ 
ria. 


BRÂTUITS POÜB H0M1E8 


Tout homme qui écrira au “State Medi* 
cal Inatitute" Nn 721 : Elektron Boildingt 
Fort Wayne. Ind., obtiendra gratuites 
ment un paquet dn pins renu^naÛe de 
Remèdes Hume remède qni a guéri de, 
millieta d'hummet aouffrant depum des an¬ 
nées des effets ds la faiblesse sexuelle, 
résultat dee excès de jeunesse, perte pré¬ 
maturé de force on oe mémoire, faibleese 
del'éiHne dorsale, varicocèle et étiolement 
des owanes. Envoyé sous enveloppe fer- 
mée.EScrives de suite. 


ELM PARK 

Par ces chaleura tondes, profites des 
frais ombntces de l’Bm. Faites le tonr 
de notre piste de biclyce ; 20 nouveaux 
repos. loe cream, soda, ou 
luDcn ^id. a votre dispoaitiou. 

Choiûssez « lAro jour, car déjà un grand 
Dvnbre sont retenue. 

Juin 21 lat Baptist S. 8. 

“ 28 Tabemade B. S. 

“ 29 Kxoumon de Horden. 

Juillet 3 Maple St S. S. 

7 S. Stetdtena S. 8. 

*' 10 Ist Luthérien 8. 8. 

11 St Petrn. 

“ 12 S. Angnstino. 

“ 17 CatbSc Club. 

Prix ordinaires ponr les jours oi-deMua 
excepté le 28 juin et le 17 juillet 

^ O. A. YOUNO, ! 

directeur. 




CHAN6ËIE1T D'ADRESSE 
PAUL SALA 

Le popalain marchand de 
Vina, vient de transporter 
son magasin pour canse d’a¬ 
grandissement de ses affai¬ 
res. 

646 MÂIN ST. 

Environ 100 ve^es Nord 
de son ancienne pls^. 

I DE L'aüTBS cote de LA RUE 

La même atteniion est 
donnée aux commandes’ peti¬ 
tes on grandes. 

ON Parle français, anollats, 

I allemand. 

PAUL SALA, 

Maintenant 646 Main St. 

Téléphoné 241. 


Les meilleurs habillement en étof¬ 
fés ou en serge faits 
sur mesure $20.00 

Aussi Pantalons en étoffés Fran¬ 
çais fait sur mesure $5.00 

Noob avons engagé M. John Morris, coapenr de 
grande expérience et gradué de l’Ecole de Conpe de New- 
York. 

Noos avons résolu de faire nos affaires stictemeni au 
comptant, et noos vous ofions une reductfon de 80 pour 
oent sur tout HABILLEMENT et PANTALONS ou CU- 
IXyiTES. Satisfaction garantie. 

COLLM COMPTAHT, 

UUJJÜXilU 211 Portage Av.Winnipeg 

Ici on parle français. 


Prière à ceux qui ne sont pas abonnés de découper le coapoa 
et de nons le renvoyer après en avoir rempli les blancs. 

A l’Editeur du journal L’Ëcho de Manitoba. 

Monsieur, 


Sous ce pli vous frouverez la somme de. 

ponr.mois d’abonnement à votre journal 

L’Ëcho de Manitoba que vous voudrez bien m’envoyer à 
l’adresse suivante : 


Nom. 


Paroisse. 


Province. 


Pris le Soir ao Coneher» le 


VIN S" MICHEL 


Donne un Sommeil paisib.e et donz. 

Il réchauffe l'estomac, calme les 
nerfs, repose les muscles et fait dis- 
paraître les sueurs froides des phtî- 
toques et des consomptifs. 


Le Vin St-Mîchelest un \ 

Tonique Stimulant, qui '’M 

guérit infailliblement la 

faiblesse la plus rebelle, l'anemie sous toutes ses formes, 
l’épuisement nerveux, les troubles du cœur, l’oppression et 
l'abattement des forces digestives. 

' Il donne aux personnes qui souffrent d'insomnie, un som¬ 
meil profond etuo reposcompletqui est le réparateurdesforceà. 

BOtVUI, WILSOK a OK, llotttrtal.Mato«cWt«p«<ir im Cuad» «t Im Buw.Uii 1 s. 


EN VENTE CHEZ 

&; CIE., 

366 Rue Main, Winuipeg. 


POUR LES NOCES. 


J. KERK &f Co. 


Entrepreneur de Pompes 


LE CÉRÉMONIES, 


LES PROMENADES, 


Deouuidn 


Funèbres et Embaumeurs 1 a ITotiTelle Toiture 

_ 1 ROUM CAOOTOHOÜTBB 

de DENIS DAOU8T. 


Eeudenou Blook, 
léO Priseess 8t., Market Sqoare 
WINNIPEG. 


riie Ci^ Huk and Livery StobleB 17é 
et 176 Av. MoDermut Sat En face du 
“Fiwe Pwto" 

Oavertee jour et nuit. Looetiou de voi- 
Téléphone II 4 














